
En mars 2020, lorsque a surgi la crise de la Covid-19, la Fédération de l’Entraide Protestante a lancé  
cette « Boussole » hebdomadaire, proposant des pistes de réflexion éthiques, spirituelles ou tout simplement 
humaines sur une question particulière d’actualité vécue au sein des établissements de ses membres… 
ou par tout un chacun.

La question de la semaine
Quand cela va-t-il finir ? 

La parole 
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Voici les paroles du Sage,  
fils de David et roi à Jérusalem. 

Le Sage dit :
Tout part en fumée,

rien ne sert à rien,
rien ne mène à rien.

La Bible, livre de l’Ecclésiaste ou Qoeleth,  
chapitre 1, versets 1 et 2

Chemins de réflexion
Ménager son enthousiasme
Le livre de l’Ecclésiaste fait partie de ce que l’on appelle  
la littérature de Sagesse. Cette littérature cesse de croire  
aux lendemains qui chantent et encourage  
le lecteur à vivre en ménageant ses enthousiasmes  
et en tenant compte le plus possible des contraintes de la réalité. 
Le premier verset donne le ton en annonçant  
que « tout part en fumée ». 

C’en est ainsi de la crise qui touche toute la planète.  
Au début, spécialistes et béotiens  
essayaient de prévoir l’évolution future  
et indiquaient les portes d’une sortie éventuelle. 

Aujourd’hui, on nous demande de nous adapter  
le mieux possible à la situation du moment,  
de nous armer de patience  
et de méditer cet autre verset de l’Ecclésiaste :  
« plus on a de connaissance, plus on a de tourment » (Eccl 1,18). 

Ainsi, il est fortement conseillé de ne pas répondre à la question : 
« Quand tout cela va-t-il finir ? »  
au risque de nombreuses désillusions. 

Brice Deymié, Fédération protestante de France

Portrait de Mlle H.D. 
Matisse, 1927



Un arc-en-ciel dans le brouillard
Le temps paraît si long dans ces moments d’incertitude et de vapeur de fumée  
où l’on peut difficilement programmer le travail, les projets, les vacances, les soirées, les week-ends, les loisirs.  
Tout semble vain. 
Comme l’auteur de ces versets, nous constatons que le temps passe, 
avec ses moments de constructions, de douceurs, de douleurs, de repos, de dépôt, de repas, de dépit, de répit. 
Comme cette horloge qui égrène les journées.  
Plus loin dans le texte, sans se replier sur des lamentations incessantes, l’ecclésiaste « célèbre la joie ».  
Nous ne pouvons pas tout maîtriser dans tout ce qui nous dépasse, mais nous pouvons décider comment  
nous accueillons chaque moment, chaque page tournée qui s’ouvre sur une page blanche.  
Certains évoquent ce vertige de la page blanche.  
Pourtant, là, tout est à écrire, à dessiner pour vivre aujourd’hui et aller vers demain.  
Dans ce qui nous est donné de vivre, à chacun d’ajouter ses couleurs pour vivre ce qui est beau  
et retrouver son harmonie.

Rémi Droin, Toulouse Ouverture, To7

Investir le présent 
Avis contradictoires, projections et promesses incertaines : comment voir clair face à l’avenir ?  

Il nous est impossible de tracer des perspectives et de construire des projets à moyen et long terme.  
L’horizon nous semble bouché. À chaque mesure sanitaire nouvelle, à chaque vaccin annoncé,  

nous avons espoir de voir enfin le bout du tunnel. Mais tout semble toujours aussi flou et obscur. 

Peut-être avons-nous la sensation que nous n’avons plus prise sur notre vie, comme si nous naviguions à vue ? 
Sentiment étrange d’impuissance et de vulnérabilité,  

semblable à celui que l’auteur biblique exprime lorsqu’il écrit « tout part en fumée ». 

Ce que nous pensions maîtriser, ce qui nous semblait être fiable, nous échappe, nous fuit entre les doigts. 

Nous sommes ramenés à l’humilité et à une vie davantage au jour le jour. C’est le même auteur qui écrira :  
« Le matin sème ta semence, le soir ne laisse pas de repos à ta main. » (Eccl 11,6)

Une invitation à investir le présent en pleine responsabilité. 

Denis Heller, Fondation Diaconesses de Reuilly

Des mots pour prier
Seigneur, notre Dieu,  
Dans ce temps qui passe, dans ce temps qui lasse,  
Tu es là à chaque pas pour redonner un « la »,  
Nous porter dans nos voies.

Dans le brouillard des aléas 
Éclaire nos jours pour y trouver la joie. 

Tu traces un sentier, au-delà de nos impasses.

Tu es là pour moi,  
Compagnon de route, à chacun de mes pas 
Dans mes doutes, je me confie en toi.

Vous souhaitez vous abonner à cette lettre hebdomadaire ? Écrivez-nous sur information@fep.asso.fr


